
_______IL_ L'A BEn IL_

Ils se combattent l'un et l'autre. Mfais
dire que la vertu est un milieu entre
deux vices, voilà qui bouleverse nies
idées. Si dette tui veux que j'emploie
cette sentence phIilosophliquie, tâtche (le la
concilier avec ce chier exemple de nia

Forçan et lirecolii memini.ceitvIui."
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Concert do Mgr de Lavai.

Ap>rès les flatteuses appréciations fai-
tes par les divers journauix de cette ville,
nous serions peut-être dispensés de dire
notre niot touchant le concert de jeudi
dernier. Cependant, notre qualité de
jouIrnaliste et le désir bienî légitime de
témoigner toute notre reconnaissance
aux bienveillants artistes qui ont prêté
un concours si généreux au succès de ce
concert, nous empêchent de passer sous
silence une soirée vraiment digne de ce-
lui qi en était l'olIýet.

isons de suite qu'on y a fait de la
jolie musique qui a été bien appréciée et
fort goûtée. Sous labile direction de
M. MecKernan, la fanfare dfu Séminaire
a rendu avec puissance la partie qui luni
était échue, savoir, un Caprice de Smîith,
et en particulier le Twinklinq Star et la
17allée des Roses, de P. Damiau. -

L'ouverture des Dragons de Villar-s a
été enlevée d'une manière tout-à-fait. en-
trainante. Le chSeur de l'orgue a aussi
bien réussi dans Les martyrs de Clîs-
Gounod.

L'Orphéon en voyage de L. de Rillé
et France!1 France ! de Thomas, ont
ceu un succès des plus brillants. Il suffit
de dire que ces deux choeurs étaient
chantés par la Société Orphéonique, dont
nons connaissons déjà les heureux pré-
cédents. Des applaudissements enthîou-
siastes ont accueilli surtout le premier
(le ces mioreau;x et Messieurs les Orplé-
onistes ont été obligés de céder aux per-
sistantes acclamations de l'assemblée et
<le nous r6peter une partie de ce morceau
ci entrainant, et par la beauté de la mnu-

i~qeet par lhabileté avec laquelle il
«tait rendu.

De mémoire dlécolier, nous ne nous
rappelons pas qu'un ehoeurait jamais eix
tit pareil succès. C'est pour nos amis les
orphéonistes Une digne rtcompense de la
peine qu'ils se sont donnée pour attein-
tire ce hiaut degré <le perfection qui leur
aL valu les zpplau:disýenients enthousias-
tes (le toute It. salle. Ajoutons que leur
niEnrte ez-t d'autant plus grand quel'a
prè.s les règlts dc la Société Orpheoni-
que, tous les ex'ercices ont lieu exclusi-
veinent durant les r-écréations. comme

oit le voit le travail a été rude, pénîiblej
nêmîxe, niais les lauriers nî'enî sont quel
plus beaux.

La Ovitate, cet immnortel refrain de
chaque annmée, a été chantée avec unt en-j
train tout nouveau. Soug l'énergique di-
rectinl dle M. l'abbé- Fraser, notre Profes-
seur de musique,les chantres et les artistes
v ont mnis un véritable enthîousiasnme qui
s'est bien vite commnuniqué à l'auditoire.

Monsieur Jos. 1toy, L.B. L11.B. était
chargé de la partie oratoire. Grilce à une
voix agréable, à une déclamation facile
et puissante, l'orateur a été écouté avec
plaisir et intêét, Il nousa unontré,daîîs
un style élégant, le rôle de la religion et
les bienfaits dii christianisme chez les
nations cn général et ..n particulier dns
notre beau Canada. Ces considérations
générales l'ont amiené à envisager plus
sûrement toute la grandeur et l'impor-
tance de l'action de Mgr de L-avaI dans
la Nouvelle-France.

A la fin de son discours, il a trouvé
à l'adresse de MNgr l'Archevêque et
des Messieurs du Séminaire des pa-
roles toutes inspirées d'un vif sentiment
dle reconnaissance et de gratitude pour
leur dévouement infaitigab le à l'itistrue-
tien religieuse et civile de la jeunesse.

L'orateur exprimait bien en ce me-
nient les sentiments de toute l'assemibléeý,
et en particulier ceux des élèves du Sé-
minaire.

Nous remarquions parmi log auditeurs
Sa G raudeur Mgr V Archevêque, Sea-t Ex-
cellence le Lieutenaîit-Gouverneur, M. le
Recteur de l'Université, les Honorables
Loranger, Flynn, Robertson, Lyuch,
PA'quzet, Son Honneur le Juge Tasehe-
reau, M. le Curé de Québec, une feule
de nmembres du clergé, ainsi que l'élite
dle la société de Québec..-La soirée a
fort bien réussi et les auditeurs se sont
retirés enchlantész.

Nouvelles locales.

La- coimîiion chargée de s'occuper
du procès de beatilication et canonisa-
tiont de Mg-r do Laval est réorganisée.
Mgr l'airclievcquc a bien voulu nommer
jugea9, àMlcsabè 31-B Mthot, S. T.
D., P. ]lonsel, S. T. "D., A. Papineau

5.j.-T. L.*; promoteur fiscal M. l'abbé B.
D3onneau; huissier apostolique M. l'abbé
A.-A. Iais, docteur en droit canon;
sècrétaires, 3131. les abbés N. llrucliesi,
docteur cei théologie et licencié cni droit
c.inon, et P. O.Leary. U le Supérieur
et 231. l'abbé J. C. Laflamnie, docteur
un théo0logie, aIgi&zent comme postula-
tenu- dic li cause.

La premièêre -e1'~ out lieu dimaux.
clic derniier.*t la chapelle intcrieuiro.

].'Université vient do confèrer le
titre do docçteuir es-lettres i Mgr RLay-
inontl,doSt,-ycinthje,.' «If. A. iit.aivre,
C.mnsul général do, France et ùi l'lon.

Juge, A.-B. Ilomt1iier, ot celui do docteur
essiîcsà M. l'abbé L. Provaneher.

On nous informe que U. l'abbé IV.
Plaisanco, qui doit être fait prêtre à lat
Trinité, accompagnera Mgr IAcîvqî
dans sa visite panstorale.

Société Laval

Les membres do 1:1 Société Laval se
seraient accuisés4 do ne pas offrir leur
petite part d'hommage et de reconnais-
iance à la mémoire de leur glorieux pa-
tron lors du 25Sênîe anniversaire d-) sa
naissance. Quoliue unt peu tardif, vut des
circonstances incontrolables, sou éloge
n'a perdu aucun merite; il soinblh plutôt
avoir prolongé le tempâ, trop court., con-
sacré à ce lieras du sacerdoce, l'élu de
Dinu et bientôt Io Saint do son Egîedu
canada.

Monsieur Jules Beausot, récemment
couronné dans le concours du prix Tasï-
cliorcau, avait bien voulu, malgré les
sérieux travaux que nécessitent u Jn con-
cours pohi0ssren revu3 cette vie
si pleine do dévouement et de sacrifices.
Il s'est acquiitté de sa tâche avec un mé-
rite réel. En toute autre circonstance
nous aurions peut-être désiré un débit un
peu p)lus soigné; mais Monsieur ileauset
it su nous faire oublier ces petits détails
par la beauté de son style et surtout par
a, justesse dosa pensée. Nous avons vit

dans hMgr de Lavai, le p rétro zélé, le
mýissionniaire infatigrable, [o pontife éclai-
ré luttant, contre la barbarie et les per-
fides stratagèmes des gouvernants injus-
tes. Nous avons vu encore, réunis ui
ces nobles qualités, toutes les vertus ci-
viques, se manifestant par des fondations
et des établiss-ements qui font aujour-d'hui
notre orgueil après avoir été le boulevard
do la roli'-iondlafremaeds -
nadiens. b ol oc mrl e u

La compo.ïition de M. fleauset est cer-
tainoînient, excellente et lions sommes
heureux do reproduire l'heureuse cita-
tion qu'il a faite en terminant. Ce sera
rendre uin hommage de plus à ýMgr de
Laval et rappeler le souvenir chéri de
l'illustre 1Uêiégué Apostolique, enlevé si-
tôt A notre vénération.

IlC'est la gloire do Mgr de Laval
d'avoir ici, snr les bords du St-Laurent,
établi un peuple façonné, dans une large
mesure, d':îaprès un idéal si élevé, un
peuple dont l'or ganisation sociale est
basée sur la vérité catholique, dont le
courage a été éprouvé par les plus rades
épreuves, dont [a chari té embrase toutes
les formes de la souffrance; dont le génie
1 la fois délicat et Plaisant, a dija créé
ue litératuro qui lui est propre; dont

l'aspiration pour la liborte se concilie
avec la plus sîincère loyauté ù la consti-
tution qui le protège ; un r 2upla en unt
mot, qui, dans les diverses phases de si
vie domestique, civile et politique, ne
perd jamais do vue ses destinées spiri-
tuelles et résiste, nux tendances dégra-
dantes du Ma.tériialisme do notre temps.
Puisse la bénédiction -le Dieu, conserver
longtemps un tel p)eule I Puisse t-il crol-


